
L’amour et le service gratuits, fondements de
la vraie fraternité

Lectures de la messe

Première lecture

« Voici mon bien-aimé qui vient. Il bondit sur les montagnes » (Ct 2, 8-14)

Lecture du Cantique des Cantiques

La voix de mon bien-aimé !
C’est lui, il vient…
Il bondit sur les montagnes,
il court sur les collines,
    mon bien-aimé, pareil à la gazelle,
au faon de la biche.
Le voici, c’est lui qui se tient
derrière notre mur :
il regarde aux fenêtres,
guette par le treillage.
    Il parle, mon bien-aimé,
il me dit :
    Lève-toi, mon amie, ma toute belle,
et viens…

    Vois,
l’hiver s’en est allé,
les pluies ont cessé,
elles se sont enfuies.

    Sur la terre apparaissent les fleurs,
le temps des chansons est venu
et la voix de la tourterelle s’entend
sur notre terre.

    Le figuier a formé ses premiers fruits,
la vigne fleurie exhale sa bonne odeur.
Lève-toi, mon amie, ma toute belle,
et viens…

    Ma colombe, dans les fentes du rocher,
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dans les retraites escarpées,
que je voie ton visage,
que j’entende ta voix !
Ta voix est douce
et ton visage, charmant.

            – Parole du Seigneur.

OU BIEN

Première lecture

« Le roi d’Israël, le Seigneur, est en toi » (So 3, 14-18a)

Lecture du livre du prophète Sophonie

    Pousse des cris de joie, fille de Sion !
Éclate en ovations, Israël !
Réjouis-toi, de tout ton cœur bondis de joie,
fille de Jérusalem !
    Le Seigneur a levé les sentences qui pesaient sur toi,
il a écarté tes ennemis.
Le roi d’Israël, le Seigneur, est en toi.
Tu n’as plus à craindre le malheur.

    Ce jour-là, on dira à Jérusalem :
« Ne crains pas, Sion !
Ne laisse pas tes mains défaillir !
    Le Seigneur ton Dieu est en toi,
c’est lui, le héros qui apporte le salut.
Il aura en toi sa joie et son allégresse,
il te renouvellera par son amour ;
il exultera pour toi et se réjouira,
    comme aux jours de fête. »

            – Parole du Seigneur.

Psaume

(Ps 32 (33), 2-3, 11-12, 20-21)

R/ Criez de joie pour le Seigneur,
chantez lui le cantique nouveau. (cf. Ps 32, 1a.3a)

Rendez grâce au Seigneur sur la cithare,
jouez pour lui sur la harpe à dix cordes.
Chantez-lui le cantique nouveau,
de tout votre art soutenez l’ovation.

Le plan du Seigneur demeure pour toujours,
les projets de son cœur subsistent d’âge en âge.
Heureux le peuple dont le Seigneur est le Dieu,
heureuse la nation qu’il s’est choisie pour domaine !



Nous attendons notre vie du Seigneur :
il est pour nous un appui, un bouclier.
La joie de notre cœur vient de lui,
notre confiance est dans son nom très saint.

Évangile

« D’où m’est-il donné que la mère de mon Seigneur vienne jusqu’à moi ? » (Lc 1, 39-45)

Alléluia, Alléluia.
Viens, Emmanuel,
notre Législateur et notre Roi !
Sauve-nous, Seigneur notre Dieu.
Alléluia.

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc

En ces jours-là,
Marie se mit en route et se rendit avec empressement
vers la région montagneuse, dans une ville de Judée.
    Elle entra dans la maison de Zacharie
et salua Élisabeth.
    Or, quand Élisabeth entendit la salutation de Marie,
l’enfant tressaillit en elle.
Alors, Élisabeth fut remplie d’Esprit Saint,
    et s’écria d’une voix forte :
« Tu es bénie entre toutes les femmes,
et le fruit de tes entrailles est béni.
    D’où m’est-il donné
que la mère de mon Seigneur vienne jusqu’à moi ?
    Car, lorsque tes paroles de salutation sont parvenues à mes oreilles,
l’enfant a tressailli d’allégresse en moi.
    Heureuse celle qui a cru à l’accomplissement des paroles
qui lui furent dites de la part du Seigneur. »

    – Acclamons la Parole de Dieu.

Méditation

Bien-aimés dans le Seigneur, que Dieu soit loué en tout temps.

Aujourd’hui, nous méditons un passage magnifique du début de l’Évangile de Luc, celui de la
rencontre entre Marie et Élisabeth, un événement qui se déroule dans un contexte de grande attente
: la venue du Sauveur du monde. Ce texte, que nous connaissons bien dans la préparation à la fête
de Noël, nous offre plusieurs clés de compréhension pour vivre concrètement la vraie fraternité
chrétienne.

Marie, enceinte du Christ, ne reste pas passive face à l’annonce de l’ange, mais elle prend la route
pour aller auprès d’Élisabeth. Elle se rend dans la région montagneuse avec empressement, et cela
nous montre une première vérité : l’amour véritable n’est pas figé, il bouge, il se met en
mouvement. L’amour authentique se traduit par un service gratuit, qui se rend disponible pour les
autres, sans attendre quoi que ce soit en retour.



Lorsque Marie entre dans la maison d’Élisabeth et la salue, l’enfant tressaillit en elle. Ce geste, cette
simple salutation, devient pour Élisabeth une source de joie, un moment de bénédiction. En visitant
Élisabeth, Marie ne fait pas seulement un acte de charité, elle fait l’expérience de la fraternité vraie,
où l’amour se donne gratuitement et fait grandir la joie dans l’autre. C’est un modèle de service qui
ne cherche pas la reconnaissance, mais qui trouve la joie dans le bien de l’autre.

Quand Élisabeth reconnaît la bénédiction de Marie, elle se laisse remplir de l’Esprit Saint. Elle
proclame que Marie est bénie entre toutes les femmes, mais surtout, elle se réjouit du fait que la
mère de son Seigneur soit venue à elle. Cette parole d’Élisabeth nous enseigne aussi que la vraie
fraternité naît de l’Esprit. L’amour véritable n’est pas seulement humain, il est inspiré et soutenu
par l’Esprit Saint. Lorsque nous servons et aimons gratuitement, nous devenons des instruments de
l’Esprit qui bénit et transforme les autres.

Marie est heureuse parce qu’elle a cru. Son action n’est pas seulement une réponse à une annonce
divine, mais aussi une manifestation de la foi. Croire en la parole de Dieu, c’est accepter de vivre
dans une dynamique de service et d’amour gratuit, sans chercher à être reconnu ou à être payé. La
foi authentique se vit dans la gratuité du service, dans l’humilité de celui qui donne sans compter.

Ainsi, l’exemple de Marie et d’Élisabeth nous montre que la vraie fraternité chrétienne se construit
dans l’amour et le service gratuit, un amour qui se met en marche, un service qui ne cherche pas la
récompense mais qui trouve dans l’autre sa joie et sa bénédiction. Noël, la fête de la venue de Jésus,
est avant tout l’occasion de redécouvrir cette vérité : aimer et servir gratuitement, sans attente de
retour, voilà le principe de la vraie fraternité.

Prions:

Dieu notre Père, Nous te rendons grâce pour ton amour infini, pour ta présence dans nos vies. Par
Jésus-Christ, ton Fils bien-aimé, nous venons devant toi, humbles et reconnaissants, pour te
demander de remplir nos cœurs de ton Esprit Saint. Apprends-nous à aimer et à servir comme Jésus,
gratuitement et sans attente de retour, dans la simplicité et l’humilité. Que, par ton Saint-Esprit,
nous puissions découvrir dans nos frères et sœurs la présence du Christ et répondre à leur besoin
avec un cœur généreux. Accorde-nous de vivre cette période de Noël dans la véritable fraternité, à
l’exemple de Marie et Élisabeth, en nous mettant au service des autres, et en bâtissant un monde de
paix, d’amour et de solidarité. Nous te prions, Père Tout-Puissant, dans le nom de ton Fils Jésus-
Christ, notre Seigneur et Sauveur. Amen.

Intercession :

Seigneur Jésus, nous te prions pour toutes les familles, pour qu’elles soient des foyers de paix,
d’amour et de fraternité, dans le respect et l’écoute de chacun. Nous te prions pour les pauvres, les
malades, les marginaux, ceux qui sont seuls en cette période de fêtes, pour qu’ils rencontrent des
mains tendues, des cœurs ouverts, des serviteurs d’amour. Nous te prions pour notre Église, pour
qu’elle soit un modèle de fraternité authentique, où chacun se met au service des autres, sans
condition, en témoignage de ton amour. Vierge Marie, intercède pour nous.

Exercice spirituel :

–Identifier un acte de service gratuit à accomplir:

Chaque jour de cette semaine, prenons un moment pour réfléchir à une personne qui a besoin de
notre aide, de notre présence, de notre prière. Cela peut être un membre de notre famille, un voisin,
un collègue, ou même une personne que nous ne connaissons pas bien. Engageons-nous à faire un



geste concret pour cette personne, sans attendre de retour, et offrons-le en acte de fraternité.

–Prendre un temps de silence pour écouter l’Esprit :

Chaque jour, prenons quelques minutes pour nous retirer dans le silence et écouter l’Esprit Saint.
Demandons à Dieu de nous montrer où il nous appelle à aimer et servir gratuitement. Soyons
attentifs aux inspirations qu’il nous donne.

–Célébrer la fraternité :

À la veille de Noël, organisons un moment de partage avec des personnes que nous connaissons ou
même avec ceux qui en ont besoin autour de nous. Que ce moment soit un véritable témoignage de
fraternité, d’hospitalité et d’amour gratuit.

Que la grâce de Noël, la venue de Jésus dans nos vies, fasse naître en nous un désir profond de
servir et d’aimer nos frères et sœurs, comme Marie l’a fait avec Élisabeth.

Loué soit Jésus-Christ.

André Kamta Sabang
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